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Points techniques préalables

• Signalez votre présence par un bref message dans le chat 
• Nom Prénom

• Enregistrement du webinaire
• Vidéo et support accessibles sur le site OALR

• Posez vos questions via le chat
• Le conférencier y répondra lors des plages de questions prévues pendant le webinaire
• Les réponses aux questions non traitées en direct seront accessibles sur le site OALR

• Penser à
• Couper vos micros
• Ouvrir un minimum d’applications (qualité de connexion)



Plan
1. Définitions et enjeux

2. Stratégie pour maîtriser son identité numérique
o Définir sa propre stratégie
o Revendiquer son identité
o Donner accès à ses productions
o Communiquer
o Evaluer sa stratégie

3. Bonnes pratiques et points de vigilance



L’identité numérique est la « collection des traces […] que nous laissons 
derrière nous, consciemment ou inconsciemment, au fil de nos navigations 
sur le réseau et le reflet de cet ensemble de traces, tel qu’il apparaît 
‘‘remixé’’ par les moteurs de recherche » 

O.Ertzscheid



Définition

1. Les traces «volontaires» : données « représentatives » de l’internaute 
• avatars, profils, CV = représentations de l’individu dans la sphère numérique 
• Données textuelles créées par l’internaute ex : Article, commentaire, avis, message...
• Données images, photos, vidéos

2. Les traces «involontaires» : données techniques de l’internaute, données de connexion 
Adresse IP = date et heure de connexion, sites visités, liens cliqués, documents 
téléchargés...
Cookies = traceurs déposés et lus lors de la consultation d'un site internet, de la lecture 
d'un courrier électronique, de l'installation ou de l'utilisation d'un logiciel ou d'une 
application mobile...



Définition

L’identité numérique se construit non seulement à 
partir de la publication et de l’activité de recherche, 
mais aussi à partir de toutes les traces laissées au 
cours de la navigation sur internet

Contrôler son identité numérique, ça s'apprend - lemonde.fr

 il est essentiel de rester vigilant et d'être en mesure de maîtriser cette identité !

3. Les traces «subies » : données produites par des tiers
Ce que l’on dit de moi
Ce que l’on montre de moi : photos de moi que les tiers postent= (l’identité 
« réputationnelle »)



Pourquoi gérer son identité numérique de chercheur ?

• Contexte concurrentiel
o2013 : 7,8M chercheurs (2007-2013 : +21%) rapport Unesco 2014 

o2014 : 1,3M articles, 2008-2014 : + 23% rapport Unesco 2014 

oEntre universités (classements internationaux, HCERES)
oEntre structures de recherche (recrutement, financements,…)
oEntre chercheurs (plagiat,…)
o Insertion des jeunes chercheurs

• Injonction à la visibilité



• Généralisation 
du googling

Pourquoi gérer son identité numérique de chercheur ?



Enjeux de diffusion de la recherche



Des questions ???
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Objectif

Définir une stratégie individuelle en fonction de ses propres paramètres :
position dans la carrière, compétences dans la sphère numérique, temps 
disponible, objectifs, disciplines…

Pour établir la meilleure stratégie en fonction de ces paramètres, il faut 
se poser les bonnes questions et bien connaître les outils à disposition.



Déterminer ses objectifs
Quoi ? Publications, données, cours,…

Pour qui ? Pairs, financeurs, évaluateurs, grand public

Evaluer ses moyens 
Temps, compétences

Choisir les outils adaptés

Etapes
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Objectif

Etre facilement identifiable et joignable : faire en sorte d’être trouvé

Se demander ce qu’on aimerait trouver quand on cherche des infos sur 
les autres chercheurs.

Outils principaux : pages personnelles, CV en ligne, identifiants



Etapes

• Créez au moins une page personnelle décrivant votre 
affiliation, vos axes de recherche, vos publications, vos 
projets en cours (privilégier en premier la page 
institutionnelle : seule page contrôlée donc fiable)

• Structurez votre identité de chercheur à l’aide d’identifiants



La page personnelle et le CV en ligne

• Points d’entrées qui centralisent et fédèrent 
la présence numérique

• Informations importantes (nom, mail...)

• Regroupent tous les contenus

• Liens vers tous les espaces de présence



La page personnelle institutionnelle
C’est la page du chercheur référencée sur le site de son institution d'affiliation :

• propose des informations sur le 
travail du chercheur au sein de 
la communauté d'affiliation du 
chercheur (réseau de proximité)

• augmente la visibilité du chercheur puisque la page institutionnelle est moissonnable
par les moteurs de recherche

• offre une alternative indispensable, institutionnelle, aux autres profils pour les 
campagnes d'évaluation notamment



Le CV HAL

Hal permet la création d'une page personnelle du chercheur

o Préalable indispensable : création d’un IdHAL

o Pérennité : création d'une URL pérenne

o Personnalisation : le CV est personnalisable

o Dynamique: alimentation automatique par les dépôts ajoutés dans HAL

o Connectable : connexion avec les autres identifiants

o Communication : accroît la visibilité et la citation





Pour créer un CV-HAL : Voir la fiche Outil OALR

https://www.open-access.fr/ressources/fichespratiques


Le profil ORCID

Associée à votre ORCID ID, 
une page web vous est 
proposée pour décrire votre 
identité chercheur : 
biographie, cursus, 
affiliation, publications, 
projets, sites web

Pour créer un Profil ORCID : Voir la fiche Outil OALR

https://www.open-access.fr/ressources/fichespratiques


Le Profil Google Scholar

• Afficher différentes 
informations sur le 
chercheur

• Afficher les publications

• Suivre citations et 
indicateurs bibliométriques 
au sein de Google Scholar

Pour créer un Profil Google Scholar : Voir la fiche Outil OALR

Google Scholar permet de créer un profil auteur alimenté par le moteur de recherche, 
pour :

https://www.open-access.fr/ressources/fichespratiques


Page personnelle sur les réseaux sociaux

• Généralistes : Facebook

• Professionnels : Linkedin

• Scientifiques : ResearchGate

Enquête auprès de chercheurs – 20 000 réponses – 2015/2016
https://101innovations.wordpress.com/outcomes/



Les identifiants numériques

Définition :

• Codes alpha-numérique permanents permettant de distinguer le chercheur 
dans l’univers numérique

• Points d'entrée pour permettre au chercheur d'être unique et dans le même 
temps de communiquer sur ses activités



Identifiants auteur

Identifiants
auteur

Identifier de façon univoque 
Homonymies,  changements de nom

Harmoniser l’ordre des entités
Translittération

Affiliation correcte



Identifiants auteur

Identifier de façon univoque 
Homonymies,  changements de nom

Harmoniser l’ordre des entités
Translittération

Affiliation correcte
Identifiants

auteur

Simplifier la gestion des profils
Interopérabilité

Eviter saisies multiples



Identifiants auteur

Identifier de façon univoque 
Homonymies,  changements de nom

Harmoniser l’ordre des entités
Translittération

Affiliation correcte
Identifiants

auteur

Simplifier la gestion des profils
Interopérabilité

Eviter saisies multiples

Regrouper, relier et publiciser 
l’ensemble de ses activités

Publications
Jeux de données

Brevets
…



Identifiants auteur

Identifier de façon univoque 
Homonymies,  changements de nom

Harmoniser l’ordre des entités
Translittération

Affiliation correcte
Identifiants

auteur

Simplifier la gestion des profils
Interopérabilité

Eviter saisies multiples

Regrouper, relier et publiciser 
l’ensemble de ses activités

Publications
Jeux de données

Brevets
…

Faciliter la recherche d’informations
Lecteurs

Institutions
Agences de financement

Editeurs



Offre abondante d’identifiants

• Créés à la demande (Hal, ORCID) ou générés automatiquement (Scopus, Web 
of Science)

• Publics VS privés : question des conditions générales d’utilisation et modèle 
économique des plateformes : accès libre, accès ouvert, accès payant

• Périmètre de visibilité variable (national VS international)

• Interopérabilité effective ou à venir entre les outils



Identifiant ORCID

Nom ORCID

Attribution manuelle

Propriétaire ORCID

Alimentation Le chercheur est responsable de la 
création et de l'alimentation de son 
profil

Objectifs Registre normalisé et système pivot 
permettant de renforcer l'identification 
des chercheurs au niveau international,
de lier les différents profils et d'y 
intégrer les données

Exemple 0000-0001-7062-0262

Atouts :
• Identifiant pivot international
• Liens vers d’autres identifiants
• Exigé par un grand nombre 

d’éditeurs, d’agences de 
financement, d’établissements 
de recherche

• Permet de signaler des jeux de 
données dans un entrepôt

Limites :
• Pas de validation des données 

déposées
• Présence de grands groupes 

éditoriaux au sein du comité de 
pilotagePour créer un identifiant ORCID : Voir la fiche Outil Ici

https://www.open-access.fr/images/fiches%20pratiques/Fiche_outil_Orcid.pdf


Identifiant HAL - IdHAL

Nom IdHal

Attribution manuelle

Propriétaire CCSD

Alimentation Le chercheur est responsable de la 
création et de l'alimentation de son 
profil

Objectifs Identifiant associé à l'archive ouverte 
HAL qui permet de rassembler les 
différentes formes du nom et qui peut 
être couplé avec le CV HAL

Exemple Philippe-gambette

Atouts :
• Accroît la visibilité et la citation
• Facilite la diffusion
• Evite les saisies multiples

Limites :
• Création de formes auteurs 

à vérifier régulièrement
• Pas d'automatisation avec 

ORCID pour le moment

Pour créer un identifiant HAL : Voir la fiche Outil Ici

https://www.open-access.fr/images/fiches%20pratiques/fiche%20outil%20Compte%20et%20IdHAL.pdf


Identifiant WOS - ResearcherID

Nom ResearcherID

Attribution automatique

Propriétaire Clarivate Analytics

Alimentation Ajout de publication via le Web Of 
Science

Objectifs Identifier les auteurs signalés dans la 
base de données Web Of Science et 
donc fournir des données propres

Exemple E-7800-2010

Atouts :
• Regroupe les publications dans le 

Web of Science
• Fournit les indices de citations de 

vos articles 
• H-index actualisé en temps réel

Limites :
• Nécessite un accès au WOS
• Se base uniquement sur le WOS



Identifiant Scopus - ScopusID

Nom ScopusID

Attribution automatique

Propriétaire Elsevier

Alimentation Algorithme automatique

Objectifs Identifier les auteurs signalés dans la 
base Scopus et donc fournir des 
données propres

Exemple 24537170300

Limites :
• Nécessite un accès à Scopus
• Se base uniquement sur Scopus

Atouts :
• Regroupe les publications dans 

Scopus
• Fournit les indices de citations de 

vos articles 



Des questions ???
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Objectif

Des productions facilement accessibles seront :
• Mieux référencées par les moteurs de recherche
• Plus lues 
• Plus citées

Plus la mise en ligne intervient tôt (parfois dès l’étape du 
document de travail), plus l’impact sur la visibilité sera grand.



Etapes

1. Référencer ses productions de façon précise : des métadonnées 
de qualité facilitent l’identification des productions

2. Associer à chaque référence l’adresse URL de la ressource si elle 
est disponible en ligne

3. Déposer sa production sur une plateforme de partage de 
contenus librement accessible, si vous en avez légalement le droit 
(même si la ressource est également accessible sur le site de 
l’éditeur)



Les plateformes de partage des contenus

Publications HAL, archives institutionnelles, page web 
perso

Cours CEL

Données Zenodo, Dataverse,

Activités de veille ScoopIt, Netvibes

Logiciels GitHub, Software Heritage

Présentations vidéos (interventions, cours 
vidéos)

Slideshare, Youtube, …

Références bibliographiques Zotero, Endnote, Mendeley



Les atouts des archives ouvertes

• Très bon référencement dans les moteurs de recherche

• Possibilité de rendre visible ce qui n’est pas censé être publié
(conférences, tables rondes, thèses ou HDR, posters, données…) 
→ Permet de se faire connaître

• Pérennité des dépôts garantie

• Délais de diffusion très rapides

• Garantie de l’antériorité scientifique



Déposer dans une archive ouverte est la meilleure stratégie pour maximiser l’impact de sa publication :

Les atouts des archives ouvertes

ARCHAMBAULT, Éric, CÔTÉ, Grégoire, 
STRUCK, Brooke[et al.], « Research impact of 
paywalled versus open access papers, 
Research impact of paywalled versus open 
access papers », août 2016

Enquête portant sur le taux de 
citation des travaux diffusés sous 
abonnement (not OA), diffusés 
en libre accès par les éditeurs 
(gold) et diffusés en libre accès 
sur une archive ouverte (green).



o Créée en 2001 à l’initiative du CNRS 

o Archive pluridisciplinaire, possibilité de déposer des travaux de recherche 
(publiés ou non), des travaux universitaire et des données de recherche

o Plus de 590.000 documents en libre accès, 1,8 million de références

o Auto-archivage par les auteurs 

o Principe du dépôt définitif : pas de retrait, mais possibilité de déposer plusieurs 
versions d’un document

o Différents portails : ex de TEL pour les thèses, portail institutionnel HAL UM

Une archive ouverte nationale : HAL

https://tel.archives-ouvertes.fr/
https://hal.umontpellier.fr/
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Objectif

• Faire connaître ses productions

• Se faire repérer comme spécialiste d’une question

Il ne suffit pas de déposer ses productions en ligne pour qu’elles se 
fassent connaître toutes seules!

Outils : blogs, wikis, forums de discussion, réseaux sociaux, vidéos…



Etapes

1. Définir son positionnement en tant que chercheur : 
expert uniquement au sein de la communauté scientifique 
ou passeur de science auprès du grand public?

2. Définir ses outils en fonction de ses compétences : par 
ex, prédilection pour l’oral ou pour l’écrit?

3. Connaître les outils privilégiés dans sa discipline



Les lieux de discussions

Forums, FAQ, Wikis, blogs 
proposent de nouvelles formes de 
production scientifique  et  lieux 
de discussion avec la communauté 
scientifique et les citoyens. 



Blogs 
Fort contrôle sur la publication (édition, mise à 
jour, réactivité)
Recherche en action (questionnements, 
difficultés, collecte,…)
Espace de discussion
Dialogue science/société

Wikis 
Thématiques/encyclopédiques
Travail collaboratif
Production de ressources 
pédagogiques
Carnets de terrain
Valorisation de publication
Dialogue science/société



Réseaux sociaux scientifiques

Atouts :
• Facilite la mise en relation entre 

chercheurs
• Opportunités professionnelles
• Permet les activités de veille 

scientifique

Limites : 
• Appartiennent à des sociétés à but 

lucratif
• Collecte des données de façon massive



o Accès aux documents limité aux membres

o Aucune garantie en termes de gratuité et de pérennité (les 
réseaux sociaux sont des sociétés à but lucratif)

o Pas de vérification de la légalité du dépôt (les réseaux sociaux se 
déchargent de cette responsabilité sur les chercheurs)

o Attention aux conditions d’utilisation (cession des droits 
d’exploitation des fichiers déposés)

Déposer ses travaux sur les réseaux sociaux ?

Ne déposez rien sur les réseaux sociaux, faites des liens vers vos dépôts 
effectués sur des archives ouvertes!



Focus sur Twitter

Outil de partage d'informations, de veille, de communication et de 
marketing, Twitter est de plus en plus utilisé par la communauté de 
chercheurs. Il permet de :

• Communiquer sur ses recherches pour les rendre visibles

• Se faire connaître comme spécialiste d’une question

• Découvrir d'autres travaux, d'autres collègues

• Renouveler le débat scientifique

• Dialoguer avec le public

• Surveiller les offres d'emplois, de bourses, de postdoc, …

ATTENTION : 

• Les millions de tweets 
échangés chaque jour 
appartiennent à Twitter

• Méfiez-vous de :
• l'instantanéité de 

l'information 
• l'infobésité
• La propagande
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Objectif

• Evaluer le rapport impact / moyens consacrés

• Repérer les outils qui ont le plus d’impact et qu’il faut 
privilégier

• Réorienter sa stratégie si elle n’atteint pas le but 
escompté



Etapes

• Veille régulière 
• contrôle de son e-reputation : Googling, Google alerts, Talkalerts
• contrôle de ses citations : Google citations
• surveiller les métriques
• rester vigilant vis-à-vis de l’évolution régulière des conditions générales 

d’utilisation

• Bilans réguliers 
• ajout/suppression de comptes
• modifier le périmètre de visibilité



Des questions ???
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Bonnes pratiques

Construire un réseau d’identifiants 
• Multiplier les points d’accès

• Améliorer son référencement

• Intégrer les URL id-rs à sa signature mail  



Bonnes pratiques

Nombre limité d’outils de profils…
• Uniformiser les informations (nom, avatar, photos,…)
• Utiliser des mots clés pour optimiser le référencement
• Faire des liens entre les profils pour faciliter les rebonds

…mis à jour régulièrement
• Interopérabilité des outils, services associés (CV HAL, plugin HAL 

Wordpress,…)
• Dissémination automatique (IFTTT Twitter)



Précautions d’usage

Paramétrage 
• Protection des données (limiter 

interconnexion avec services tiers)
• Réglage des notifications 
• Gestion des périmètres d’accès

Positionnement
Vie professionnelle / vie privée                   
(1 ou plusieurs comptes?)

Archivage (pérennité des plateformes, 
droit à la portabilité)



Précautions juridiques

Respecter le droit d’auteur et les engagements contractuels : 

• Réutilisation d’œuvres (notamment images)

• Attention à la divulgation de données sensibles

• Obligations de dépôts en libre accès liés à certains financements

• Contrats signés avec l’éditeur, dans la limite des droits offerts 
par la Loi République numérique



« Intelligence des traces » 

Maîtriser votre identité numérique et son e-reputation
en sachant que la majeure partie de vos données vous 

échappe…
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Questions/réponses issues du chat du webinaire

Vous trouverez dans les diapositives suivantes les 18 
questions/remarques posées dans le chat lors du webinaire avec les 
éléments de réponses que nous vous proposons.

Si vous souhaitez des compléments d’information, n’hésitez pas à nous 
contacter :
anne-laure.fischer@univ-montp3.fr
hugo.catherine@lr-universites.fr
francois.gibier@umontpellier.fr

mailto:anne-laure.fischer@univ-montp3.fr
mailto:hugo.catherine@lr-universites.fr
mailto:francois.gibier@umontpellier.fr


1. Qu'entendez-vous par "traces", le nom seulement de la personne, une 
activité associée, une citation directe ou dans un article ? Y a-t-il une 
hiérarchisation de ces traces ? 
Les traces numériques doivent être entendues comme l'ensemble des 
"empreintes informatisées marquant la présence des publics connectés" 
(Louise Merzeau). Plus précisément, les traces regroupent le nom de 
l'internaute, l'ensemble de ses activités (y compris les logs de connexion), 
toute activité d'un tiers faisant référence à ce même internaute ainsi que le 
"reflet de cet ensemble de traces, tel qu’il apparaît "remixé" par les moteurs de 
recherche »(Olivier Ertzscheid). Il n'existe pas de hiérarchie entre traces car 
pour produire du sens une trace nécessite d’être mise en relation avec d’autres 
attributs (Boullier, 2014). Il est donc primordial "de se demander qui produit 
ces traces numériques et les enregistre, mais aussi qui les traite et comment 
pour leur donner du sens ?" (Louise Merzeau)



2. Existe-t-il des études montrant le lien entre visibilité numérique des 
chercheurs (et types de contenu partagés) et production 
académique/réputation dans le champ ?
Lors de la présentation, nous vous avons montré l'étude "Research impact of 
paywalled versus open access papers",  de nombreux autres travaux attestent 
tout autant des gains de visibilité générés par l’utilisation d’outils open access
(cf https://sparceurope.org/what-we-do/open-access/sparc-europe-open-
access-resources/open-access-citation-advantage-service-oaca/ )

https://www.1science.com/fr/1numbr/
https://sparceurope.org/what-we-do/open-access/sparc-europe-open-access-resources/open-access-citation-advantage-service-oaca/


3. Comment mettre son email sur internet en évitant les spams ?
Le meilleur moyen d'éviter est d'utiliser un logiciel anti-spam. Nous vous 
conseillons d'intégrer votre courriel professionnel sur vos pages de profils 
numériques. Vous protéger des spams suppose donc que votre établissement 
ait installé ce type de logiciel sur ses serveurs de messagerie. En veillant à 
définir très finement le paramétrage du logiciel pour éviter de filtrer des "faux 
positifs" (de "vrais" messages considérés comme malveillants).



4. On vise souvent plusieurs cibles : comment gérer de multiples cibles 
(étudiants, cours, positionnement en recherche, visibilité internationale, 
évaluations, etc.) ?
Il existe de très nombreux outils qui favorisent la visibilité scientifique. Comme 
indiqué lors de la présentation, mettre en place une stratégie suppose de 
définir au préalable le temps que l'on souhaite consacrer à la gestion des outils 
choisis. La page personnelle (http://www.stephane-vial.net/) est la solution qui 
offre le plus de liberté éditoriale, elle permet de mettre en visibilité toutes les 
informations souhaitées. Cependant, elle suppose des compétences 
techniques et s'alimente manuellement. Dans tous les cas, il est difficile de 
n'utiliser qu'un outil. Nous vous conseillons de choisir des identifiants qui sont 
ou seront à terme interopérables, les relier entre eux, et d'opter pour des outils 
Open Access (qui favorisent la visibilité)



5. L'évocation de la concurrence est moyennement perçue par certains 
chercheurs, que leur répondre?
La science repose sur un principe cumulatif, garanti notamment par les 
échanges et une communication scientifique facilité. Cependant, il importe de 
plus en plus pour chaque chercheur de valoriser ses travaux car la présence 
numérique détermine en partie la réussite de projets (financement, évaluation, 
publication,...). Si des chercheurs déjà reconnus et intégrés dans leur 
communauté de recherche peuvent s’appuyer sur leur notoriété pour faire 
valoir leurs travaux, les jeunes chercheurs n'ayant pas ou peu publiés doivent 
s'insérer dans un milieu de plus en plus concurrentiel (baisse continue du 
nombre de postes ouverts en France, précarisation,...). Pour eux, développer 
une véritable présence numérique s'avère incontournable.



6. Donc Hal c'est que français? IdHAL est-il très utilisé à l'international ?
HAL est une archive ouverte nationale. Créée en 2011 par le CCSD (service du 
CNRS), elle est devenue l'archive ouverte de référence en France en 2013 à la 
faveur de la signature d'une convention inter-établissement (CPU, CGE, CNRS, 
etc). HAL est donc essentiellement alimentée par les chercheurs français ou 
étrangers relevant d’une université ou d’un établissement de recherche 
français, mais rien n'empêche un chercheur relevant d’un établissement 
étranger d'y déposer ses travaux. L'IdHAL est également un identifiant 
essentiellement destiné aux chercheurs relevant d’un établissement français, 
mais il reste ouvert aussi aux chercheurs étrangers. Enfin, si son alimentation 
est nationale, la consultation de HAL est bien internationale grâce au 
moissonnage et au référencement par les moteurs de recherche. Ainsi, un 
article déposé dans HAL apparaitra parmi les premiers résultats d'une 
recherche dans Google ou Google Scholar. 

https://hal.archives-ouvertes.fr/


7. Vous avez évoqué l'identifiant Idref, pourriez-vous nous en dire davantage?
IdRef est l'identifiant de référence de l'Enseignement Supérieur et de la 
Recherche. Ce répertoire d'identifiants est géré par l'Agence Bibliographique de 
l'Enseignement Supérieur (ABES) : chaque identifiant est donc créé et alimenté 
par des professionnels de l'information et de la documentation sur la base de 
sources valides (article publié, monographies, thèses,...). Depuis leur fiche 
Idref, les chercheurs et doctorants peuvent signaler une erreur à l'ABES ou 
améliorer la notice en ajoutant des informations. Il est vivement conseillé de 
lier son Idref à son IdHAL de manière à faire figurer cet identifiant validé sur 
son CV HAL.

https://www.idref.fr/127453865


8. Que conseillez-vous pour se faire une bonne idée de notre e-réputation ?
Comme indiqué lors de la présentation, nous vous conseillons d'adopter la 
même démarche que les recruteurs, financeurs, évaluateurs, pairs,..., à savoir 
vous googliser. Par ailleurs, il existe des outils qui vous informent de l'activité 
web où il est fait mention de votre personne : Google alerts, Talkwalker Alerts

9. Remarque : on peut utiliser HAL pour télécharger ses publications 
automatiquement mis à jour directement sur sa propre page perso.
Oui, nous vous remercions pour cette remarque. Le pluggin Hal-Wordpress
disponible pour les navigateurs Firefox et Chrome permet en effet d'afficher 
vos dépôts HAL de façon automatique sur votre blog Wordpress (Carnets de 
recherche Hypotheses par exemple). D’autre part, il existe des outils comme 
Hal tools qui permettent d’alimenter automatiquement l’annuaire d’une équipe 
de recherche.

https://fr.wordpress.org/plugins/hal/
https://haltools.archives-ouvertes.fr/?action=export&lang=fr


10. Mettre en ligne avant de publier est-il légal ?? Les journaux demandent 
de pas être publié avant...
Il convient de vérifier les clauses contractuelles signées avec votre éditeur. Des 
éditeurs refusent effectivement que le manuscrit auteur soit mis en ligne avant 
la publication mais la plupart d'entre eux l'autorise. Nous vous conseillons donc 
de vérifier au préalable la politique éditeur via l'outil Sherpa-Romeo. Par 
ailleurs, il faut noter que dans des disciplines comme la physique, les 
mathématiques ou encore les sciences de la vie et de la santé, déposer son 
manuscrit auteur (pre-print) dans une archive ouverte est devenue une 
pratique courante.

http://sherpa.ac.uk/romeo/index.php


11. Peut-on publier sur HAL le document intégral soumis à une revue dès sa 
soumission? après son acceptation? 
HAL vous permet de déposer différent type de document (préprint, articles 
publiés, conférences, chapitres, posters, etc). Vous pouvez donc déposer le 
préprint sur HAL avant de le soumettre à une revue, mais attention, certains 
éditeurs n'acceptent pas de publier des articles déjà accessibles en ligne. Après 
acceptation, vous pouvez également déposer votre article dans HAL, mais en 
respectant les termes de votre contrat signé avec l'éditeur et les termes de la 
Loi pour une république numérique (LRN). En résumé, le plus souvent vous ne 
pouvez déposer que la version postprint (après la relecture mais avant la mise 
en forme éditeur) dans HAL, en respectant un délai d'embargo de 6 mois pour 
les disciplines STM et de 12 mois pour les SHS. Pour vérifier si votre éditeur 
offre des conditions plus avantageuses que la LRN (embargo plus court que les 
6 ou 12 mois prévus par la loi ou autorisation de dépôt du pdf éditeur), vous 
pouvez consulter Sherpa-Romeo (http://www.sherpa.ac.uk/romeo/index.php ).

http://www.sherpa.ac.uk/romeo/index.php


12. Est-ce que la publication ouverte garantie la même qualité scientifique 
des articles. Y a-t-il le même peer reviewing ?
Une revue en libre accès (voie dorée de l'Open Access) présente les mêmes 
garanties de qualité scientifique qu'une revue traditionnelle. Elle dispose d'un 
comité scientifique, d'un comité éditorial et d'un processus de relecture pour 
valider les articles soumis. La différence se fait sur l'accès aux articles qui est 
gratuit pour le lecteur (par opposition au modèle traditionnel des 
abonnements). Ensuite, les revues en libre accès peuvent avoir différents 
modèles économiques pour fonctionner. Certains sont gratuits pour l'auteur 
également (financement amont de la revue par une institution), d'autres sont 
payants (facturation d'APC - Article Processing Charges - pouvant varier de 
quelques centaines à plusieurs milliers d'euros). Ce modèle économique autour 
des APC a favorisé l'émergence de revues Open Access de piètre qualité 
(revues prédatrices) qui facturent des APC mais ne fournissent pas les services 
classiques assurant la qualité éditoriale (notamment la relecture). Pour vous en 
prémunir, vous pouvez consulter le DOAJ, qui est un répertoire international 
des revues en libre accès. 

https://www.doaj.org/


13. J'ai entendu qu'il ne fallait pas déposer de full papers sur researchgate
pour des raisons de droits. Vous confirmez ?
Effectivement, il est fortement déconseillé de déposer vos publications sur les 
réseaux sociaux de la recherche type ResearchGate ou Academia. Cela pour 
plusieurs raisons : il s'agit d'entreprises privées à but lucratif (vous ne payez 
rien pour ouvrir un compte mais leur modèle économique est basé sur la 
récupération et la revente de vos données personnelles), sans garantie de 
pérennité ni de légalité des dépôts effectués. De fait, ces dernières années, des 
éditeurs ont intenté plusieurs procès à ResearchGate qui ont notamment 
conduits au retrait d'environ 1.5M de documents déposés illégalement sur la 
plateforme ! Il est donc conseillé de déposer vos publications dans une archive 
ouverte (métadonnées plus complètes, légalité des dépôts, pérennité des 
dépôts, gratuité totale d'accès pour les auteurs et pour les lecteurs) et de faire 
le lien depuis votre compte sur ces réseaux sociaux vers ces dépôts. Par 
ailleurs, cela ne vous empêche pas d'utiliser ces réseaux pour leurs fonctions 
sociales (collaboration, veille, réseautage) que ne permettent par les archives 
ouvertes. Ces deux type d'outils sont donc complémentaires. 



14. Finalement, faut-il malgré tout déposer toutes nos données pro sur ces 
réseaux à but lucratif ? Un réseau institutionnel n'est-il pas suffisant ?
Ces réseaux sociaux offrent des fonctionnalités dont ne disposent pas les 
archives ouvertes, vous pouvez donc combiner l'utilisation de ces deux outils 
(voir réponse ci-dessus). Nous vous invitons à consulter le poster suivant 
(https://www.open-access.fr/images/posters/open-access/Poster-rseaux-
sociaux-et-archives-ouvertes.pdf )

https://www.open-access.fr/images/posters/open-access/Poster-rseaux-sociaux-et-archives-ouvertes.pdf


15. Et finalement ce qui est posé comme une injonction à être visible n'est - il 
pas uniquement une conséquence du besoin d'accroissement la visibilité du 
contenu des plateformes, qui font leur beurre dessus. Dans ces modèles 
économiques, le produit, c'est nous ? 
S'il est évident que les plateformes type Researchgate fondent leur modèle 
économique sur la captation et la revente des données des utilisateurs, 
l'injonction à la visibilité n'est pas de leur fait mais plutôt de celui des instances 
d'évaluation ou de financement de la recherche. Ces plateformes ne font que 
répondre à un besoin exprimé par la communauté scientifique. De plus, vous 
pouvez améliorer votre visibilité en utilisant des outils qui ne font pas de vous 
leur produit, comme les archives ouvertes, les blogs, etc.



16. Faut-il stratégiquement faire beaucoup de publications ou quelques 
publications de haut niveau?
L'injonction à la publication (Publish or perish) est une réalité mais elle n'est 
pas pour autant nécessairement justifiée. On pourrait au contraire penser que 
le nombre de chercheurs augmentant, on les incite à publier moins pour 
maintenir un volume de publications plus constant. Cela dit, il est plus simple 
et rapide de compter les publications que de les lire, donc les instances 
d'évaluation de la recherche ont parfois eu tendance à privilégier la quantité 
(couplée à des indicateurs peu représentatifs tel que le facteur d'impact) à la 
qualité. Par ailleurs, en terme de visibilité, des publications moins nombreuses 
mais de haut niveau scientifique seront plus citées que beaucoup d'articles de 
niveau moyen, donc, pour une stratégie efficiente de gestion de son identité 
numérique de chercheur, il semble plus efficace de privilégier un plus petit 
nombre de publications de haut niveau qu'un grand nombre de publications 
moyennes.



17. La "loi pour une république numérique" : un prochain webinaire ?
Oui la loi pour une république numérique fera l'objet d'un prochain webinaire.

18. Très bonne présentation. J'aimerais organiser des ateliers sur ce même 
sujet à destination des chercheurs de mon établissement. Comment puis-je 
m'inspirer du déroulé de votre plan sans vous plagier ?
Nous vous remercions pour votre message. Le support de présentation est 
disponible sur le site OALR (https://www.open-access.fr/ressources/supports-
de-formation ) et réutilisable selon les conditions prévues par la licence CC-BY-
NC-ND. Si vous souhaitez reprendre des parties de notre présentation, pensez 
simplement à nous citer et à apposer la même licence sur votre support. Nous 
vous invitons par ailleurs à consulter sur notre site web les fiches et le poster 
dédié à l'identité numérique du chercheur.

https://www.open-access.fr/ressources/supports-de-formation


Merci pour votre attention !

Anne-Laure Fischer
Département Recherche et Innovation
SCD - Université Paul Valéry Montpellier 3
Membre du groupe OALR
anne-laure.fischer@univ-montp3.fr

François Gibier
Bibliothèque et Communication 
LMGC - Université de Montpellier
Co-animateur du groupe OALR
francois.gibier@umontpellier.fr
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